
Tous droits réservés © Les Presses de l’Université du Québec, 1979 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 17 mai 2021 21:58

Cahier de linguistique

/tUt/ en français du Québec
Denise Daoust-Blais et Monique Lemieux-Niéger

Numéro 9, 1979

URI : https://id.erudit.org/iderudit/800078ar
DOI : https://doi.org/10.7202/800078ar

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Les Presses de l'Université du Québec

ISSN
0315-4025 (imprimé)
1920-1346 (numérique)

Découvrir la revue

Citer cet article
Daoust-Blais, D. & Lemieux-Niéger, M. (1979). /tUt/ en français du Québec.
Cahier de linguistique,(9), 73–121. https://doi.org/10.7202/800078ar

https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/revues/cl/
https://id.erudit.org/iderudit/800078ar
https://doi.org/10.7202/800078ar
https://www.erudit.org/fr/revues/cl/1979-n9-cl3111/
https://www.erudit.org/fr/revues/cl/


/tUt/ EN FRANÇAIS DU QUÉBEC 

Dans son livre French Syntax^ The Transformational Cycle (1975), Kayne 

génère les tous quantificateurs dans le déterminant et rend compte des dif­

férentes places qu'ils occupent par deux règles de mouvement : lfune vers 

la droite, Quantifier-Postposition , l'autre vers la gauche, Le ftwar à-Tous. 

Q-Post s'applique à tous les quantificateurs qui font partie d'un SN. S'ils 

sont en position sujet, la règle les placera à droite dans une des positions 

réservées aux adverbes. Kayne rend ainsi compte de (2) et (3) tout en 

excluant (4) par une condition qui agit au niveau de la surface. 

(1) Tous les garçons sont partis à la guerre 

(2) Les garçons sont tous partis à la guerre 

(3) Les garçons sont partis tous à la guerre 

(4) ALes garçons tous sont partis à la guerre 

Si les quantificateurs font partie d'un SN qui est en position objet, 

Q-Post les fera également sortir du SN et ce, de façon obligatoire si on 

a un pronom comme dans la phrase (5). L-Tous ne pourra pas, en effet, 

s'appliquer si Q-Post ne s'est pas d'abord appliquée. Kayne impose à L-

Tous la condition dite du branchement à gauche; en d'autres mots, L-Tous 

ne peut s'appliquer à un Tous qui fait partie d'un SN. La description 

structurale de la règle prévoit aussi que V et Q soient contigus. La 

phrase (5) 

(5) Il les a tous mangés 

aura donc la dérivation suivante : 

1. D'autres auteurs parleront, dans ce cas, de Bightward-Tous. 
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II a mangé \_tous les] 

Q-Post : II a mangé les [Q tous] 

CL-PL : Il les a mangés tous 

L-Tous : Il les a tous mangés 

À partir de (6) on ne pourrait dériver (7), parce que V et Q ne seraient 
2 

pas contigus . 

(6) Il a mangé tous les gâteaux 
3 

(7) *Il a tous mangé les gâteaux 

S'il y a controverse au sujet de la condition de contiguïté entre V 

et Q, personne ne semble mettre en doute la condition du branchement a 

gauche . 

Dans cet article, nous verrons 1 les problèmes que pose le tous en 

français du Québec dans le cadre de l'hypothèse transformationnelle; 2 

nous examinerons les arguments que Kayne oppose à une génération de tous 

dans la base, et 3 la solution mixte proposée par Klein inspirée d'une 

génération dans la base; 4 nous décrirons le comportement de tous dans les 

phrases simples; 5 nous proposerons les solutions qui nous paraissent les 

plus économiques pour tous dans les phrases complexes; 6 nous verrons 

enfin, le comportement de tous dans les phrases complexes. 

Nous reviendrons sur cette question controversée de la contiguïté 
de V et de Q lorsque nous discuterons des phrases complexes. 

Les exemples du français standard que nous citerons dans ce texte 
sont ceux communément admis par Kayne, Pollock (1978) et Quicoli (1977); 
ils font référence à un niveau formel. Il existe en effet de nombreu­
ses divergences en ce qui concerne la langue parlée en France, et le 
comportement de tous en français du Québec est peut-être moins margi­
nal qu'il ne le paraît à première vue. 

Cette remarque vaut également pour la solution mixte de Sharon M. 
Klein (1976) . 
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TOUS EN FRANÇAIS DU QUEBEC ET L1HYPOTHESE TRANSFORMATIONNELLE 

Le principal problème que pose le français du Québec à la solution 

transformationnelle est lié à la condition du branchement à gauche. Kayne 

mentionne le problème à partir des phrases (8) et (9). 

(8) Il a tout mangé le gâteau 

(9) Il a toute mangé la tarte 

Selon lui, il y aurait de bonnes raisons de croire que ces phrases 

ne sont pas dérivées de (10) et (11), mais sont des sortes d'adverbes. 

(10) Il a mangé tout le gâteau 

(11) Il a mangé toute la tarte 

Il fait d'ailleurs la même remarque pour le français standard, quant 

tout est au singulier. Les règles qu'il formule s'appliquent, en princi­

pe, à un tous pluriel. Selon lui, en français, le tout de tout le gâteau, 

toute la tarte, toute la pièce est rarement déplacé et il suggère de le 

traiter comme une sorte d'adverbe. Il ajoute qu'il faudrait évidemment 

trouver une raison pour que la règle L-Tous ne s'applique pas à ce tout 

qui n'a peut-être pas la structure SN[Q-DET-N] comme les tous pluriels. 

Kayne ne donne cependant pas de détails sur cette solution de rechange 

(1975, p. 57). 

En français québécois, la non-application du branchement à gauche ne 

se limite pas au singulier ni à des cas où tout peut prendre un sens adver­

bial. Comme preuve, il nous faut bien associer /tUt/ au SN ses meubles 

dans la phrase : 

(12) Il a /tut/ acheté ses meubles à crédit 

5. En français du Québec, la prononciation /tut/ est toujours possible, 
indépendamment du genre et du nombre. La prononciation /tUt/ alterne 
avec /tu/, mais il y a des cas où /tu/ n'est pas possible alors que 
/tU/ l'est toujours : i) *Les garçons viendront tu. /tUt/ serait ex­
clu lorsqu'il peut être considéré comme un véritable adverbe devant 
un adjectif à initiale consonantique comme dans ii) H est /tu/ pe­
tit. Pour tous les autres cas nous considérons que /tUt/ est toujours 
possible; c'est même la prononciation la plus courante. Nous l'adop­
terons pour tous nos exemples en français du Québec. 
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De plus, nous avons, comme en français standard, le même quantificateur 

associé à un clitique : 

(13) II les a /tUt/ achetés à crédit 

Il serait plutôt artificiel de prétendre que, dans un cas, nous avons une 

dérivation adverbiale dans la base et, dans l'autre, une dérivation trans-

formationnelle. Nous avons donc le choix entre la solution transformation-

nelle, qui nous force à abandonner la condition du oranchement à gauche et 

la solution de la dérivation dans la base, qui ne peut se limiter aux phrases 

du type de (12). La nécessité d'abandonner la condition du branchement 

à gauche prive donc l'hypothèse transformationnelle d'un avantage qu'elle 

aurait par rapport à l'hypothèse basique et permet sa remise en question. 

Un des arguments les plus intéressants de Kayne en faveur du mouvement, 

c'est la généralisation qui se dégage du rôle similaire que jouent CL-PL 

et Wh-moveinent par rapport à L-Tous. 

(14) Elle les a tous connus 

(15) Les garçons qurelle a tous connus 

Outre le problème du branchement à gauche, le /tUt/ du français du 

Québec pose un certain nombre de problèmes en rapport avec la dérivation 

de phrases complexes, car il va y avoir violation du sujet spécifié. 

(16) La maîtresse a /tUt/ laissé les enfants sortir 

Cette phrase est aussi acceptable que (17) : 

(17) La maîtresse a /tUt/ laissé sortir les enfants 

A cause du comportement particulier de /tUt/ dans les phrases complexes, 

les analyses proposées par Kayne, Pollock ou Quicoli ne nous permettent 

pas de rendre compte de ces phrases de façon satisfaisante. Nous en dis­

cuterons plus longuement dans la section 6. 
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LES ARGUMENTS QUE KAYNE OPPOSE A UNE ANALYSE BASIQUE 

Avant dfexaminer une analyse qui ne se réclame que partiellement de 

la dérivation dans la base , nous aimerions rappeler les arguments de Kayne 

contre une dérivation de tous dans la base. 

À part la généralisation déjà mentionnée sur le comportement de tous 

par rapport au placement de clitique et au mouvement de Wh, Kayne signale 

une autre généralisation qui serait perdue : le parrallélisme de fonction­

nement du pronom tout et de tous dans le mouvement à gauche. 

(18) II a tout cassé 

(19) II a tout voulu prendre 

(20) Il les a tous cassés 

(21) Il a tous voulu les prendre 

C'est là une critique sérieuse. Nous y reviendrons. 

L'hypothèse transformationnelle, en dérivant tous à partir d'un SN 

dans les relatives, évite les problèmes d'interprétation du tous par rap­

port au SN, surtout celui que crée la distance parfois très considérable 

entre tous et le relatif. 

(22) Ces livres qu'il est important que tu lises tous 

De plus, il ne sera pas nécessaire de mentionner que tous ne peut pas être 

associé à un SN d'un syntagme prépositionnel, car on ne dérivera pas de 

phrases du type de (23) , puisque tout élément qui fait partie du syntagme 

prépositionnel ne peut être séparé par une règle de mouvement. 

(23) *Ces garçons avec lesquels Marie est tous sortie 

La règle d'interprétation sémantique devrait tenir compte du lien 

nécessaire entre le quantificateur et le SN quand il s'agit de l'accord, 

de façon à ne pas dériver. 

6. Sharon M. Klein (1976). 
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(24) *Les filles sont parties tous à la guerre 

4 De plus, la règle d'interprétation devrait suivre la passivation afin 

de ne pas associer tous à un SN singulier. 

(25) Les garçons ont tous *(toutes) été embrassés par la fille, 

5 Pour rendre compte des objets, la règle devrait préciser que tous 

doit être associé seulement aux clitiques et non aux autres pronoms afin 

de ne pas dériver 

(26) Il n'a tous connu que nous 

Dans l'analyse de Kayne, cette phrase ne serait pas dérivée. 

La plupart des contre-arguments de Kayne ne poseraient pas de sérieux 

problèmes pour les règles d'interprétation, dans le cadre de la théorie 

actuelle . C'est pourquoi nous maintenons que l'argument le plus sérieux 

en faveur de l'hypothèse transformationnelle reste les généralisations 

qu'elle permet. 

EXAMEN D'UNE SOLUTION MIXTE 

Après avoir souligné que les problèmes de la solution transformation­

nelle se situent surtout au niveau de Q-Post , Sharon M. Klein (1976) pro­

pose une solution mixte. Plutôt que de dériver tous les Q dans le déter­

minant et de les déplacer, soit à gauche, soit à droite, l'auteur propose 

deux sources pour Q dans les règles syntagmatiques : 1) dans le détermi­

nant; 2) en position d'adverbe comme on le voit dans (27) et (28). 

(27) Determiner "Position 

I Q (Art) (NUM) J 

m J (LDETl (de) (Art) ( ,7 NP l > N 

I Q I 
I PRO Q J 

7. Par exemple, si l'on conçoit le passif comme le résultat des règles 
Agent postposing et NP preposing, tous dans la phrase (25) ne peut 
être interprété en fonction du SN la fille. 
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(28) Adverb Position 

VP + V (VP) (ADV) 

V 

ADV 

' +(V' 

X(P. (PRO)-(CL)-Tense 

ADV 

y 
(m) (PP)* 

Q-Post n1existe pas, mais l'auteur conserve une règle locale L-Tous„ 

Dans la position du déterminant, on a : a) les Q à la gauche dfun SN, 

b) les Q qui font partie dfun SN en de en position sujet comme dans (29), 

(29) Beaucoup de mes amis seraient heureux de me voir 

c) les pronoms tout et rien. On notera que tous pronom n'est pas dérivé 

en position de déterminant comme dans (30). 

(30) JZs courent tous 

(31) *'Tous courent 

et d) le quantificateur tout singulier. 

(32) Il a mangé toute la tarte 

Dans ces positions, Q n'est soumis à aucune règle, sauf Pro-Q qui 

peut être déplacé par L-Tous. À partir de (33) on aura donc (34) par ap­

plication de L-Tous. 

(33) Elle a bu tout 

(34) Elle a tout bu 

Tous les autres Q, c'est-à-dire ceux qui peuvent occuper d'autres positions, 

sont générés comme des adverbes, y compris le pronom tous dans les phrases 

suivantes. 

(35) Ils courent tous 

(36) Ils ont tous couru 
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Cette position comprend tous associé à un sujet : 

(37) Mes amis seraient tous heureux de me voir 

Elle sera également réservée au groupe (tous + Det Nun) - N. 

(38) Les garçons ont été tous les quatre invités 

(39) Elle va tous les trois te les montrer 

ou à un objet clitique : 

(40) On les a tous rencontrés 

L'auteur fait une différence entre le cas de (41) et celui de (42) où tous 

serait dérivé dans la base comme Pro-Tous et ne serait soumis à aucune rè­

gle : 

(41) Elle nous a tous souri 

(42) Elle a souri à nous tous 

Cette dérivation s'appliquera également au Pro-Tous des syntagmes prépo­

sitionnels qui auront, dans la base, la forme Pro-tous et non tous-Pro 

comme chez Kayne. La structure proposée est la suivante : 

(43) 

NP 

Pro 

Je 

tous 

Une règle d'interprétation associera les tous dérivés en position d'adver­

be à un SN à leur gauche. Pour maintenir la nécessité de chercher à gau­

che l'élément qui lui est associé, l'auteur fait appel à la théorie des 

traces : 



/tUt/ en français du Québec 81 

(44) Elle a tous voulu les voir* t 

Dans ce cas, la trace laissée par le mouvement de tous sera interprétée en 

fonction du clitique. 

Nous ne discuterons pas davantage de cette règle qui, de toute façon, 

ne pourrait rendre compte du français du Québec à cause de l'association 

obligatoire de tous avec un élément à gauche. 

LE COMPORTEMENT DE /tUt/ DANS LES PHRASES SIMPLES 

Dans cette section, nous décrirons le comportement de /tUt/ dans les 

phrases simples afin de dégager certaines régularités à ce niveau. Nous 

examinerons /tUt/ lié au sujet de même qu'à l'objet direct et indirect; 

nous verrons également le comportement de /tUt/ dans les syntagmes prépo­

sitionnels, dans les syntagmes complexes et lorsqu'il y a co-occurrence de 

deux objets. À la suite de cette étude descriptive, nous proposerons une 

analyse qui générera /tUt/ dans la base et qui tentera de dégager les cons­

tructions dont on peut rendre compte par des règles d'interprétation, de 

même que celles qui résistent à cette analyse. 

.1 Nous verrons d'abord des différentes positions que peut occuper /tUt/. 

Notons que notre étude ne tient pas compte du tout générique qui est géné­

ré dans le déterminant, sans article. 

(45) Tout homme panique devant les difficultés 

Ce tout ne peut occuper aucune autre place dans la phrase. Nous ne tenons 

pas compte non plus de tout dans les expressions du type et puis tout çay 

tout à coup3 tout au plusy tout dje même, etc. 

/tUt/ lié à un SN sujet singulier ou pluriel peut être placé à gauche 

de ce SN, à droite du verbe simple et à droite de l'auxiliaire dans les 

verbes composés. 

(46) Tous mes amis viendront 
g 

(47) Mes amis viendront /tut/ 

8. Il n'y a pas d'alternance de prononciation lorsque /tUt/ est lié à un 
syntagme sujet. La prononciation /tu/ est alors exclue : *mes amis 
sont /tu/ venus. Dans une situation normative /tus/ sera la seule 
autre possibilité. 
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(48) Mes amis sont /tut/ venus 
9 

(49) Le café renverse /tut/ 
(50) Le café a /tut/ renversé 

S'il y a deux auxiliaires, la place peut varier, mais /tut/ sera toujours 

placé à droite de l'un des deux. 

(51) Les garçons ont été /tut/ transportés à l'hôpital 

(52) Les garçons ont /tut/ été transportés à l'hôpital 

Avec le verbe composé, la position finale semble exclue, sauf s'il y a 

expansion. 

(53) *Mes amis sont venus /tut/ 

(54) *Le café a renversé /tut/ 

(55) Mes amis sont venus /tut/ hier 

(56) Le café a renversé /tut/ sur le poêle 

S'il y a un objet, le /tUt/ doit précéder cet objet : 

(57) Mes amis aiment /tut/ ce livre 

(58) *Mes amis aiment ce livre /tut/ 

/tUt/ peut être séparé du verbe par un ou des adverbes, mais la place qu'il 

occupe par rapport au verbe ou à l'auxiliaire reste la même. 

(59) Mes amis viendront presque /tUt/ 

(60) Mes amis sont sûrement /tut/ venus 

(61) Mes amis sont sûrement presque /tut/ venus 

Le /tUt/ lié à un Pro occupera les mêmes positions par rapport au verbe que 

celui qui est lié à un SN plein; cette position est obligatoire pour le 

Pro + humain qu'on ne trouvera pas en position sujet comme dans (62). 

9. On pourrait avoir la prononciation /tu/ avec le verbe composé, mais 
non avec le verbe simple : i) *Le café renverse /tu/; ii) le café a 
/tu/ renversé. 
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(62) */tUt/ courent 

(63) Ils courent /tUt/ 

(64) Ils ont /tUt/ couru 

(65) Ytowt ça est arrivé à Pierre 

(66) Cest /tUt/ arrivé à Pierre 

Si /tUt/ dans (62) est remplacé par towt le monde> tout peut alors être 

séparé du SN. 

(67) Le monde court /tUt/ 

Le groupe formé par le pronom + humain modifié par nous autres, vous au­

tres, eux autres ne se rencontre pas devant le verbe. /tUt/ se place après 

le verbe simple ou l'auxiliaire, comme dans les autres cas et le pronom 

modifié est disloqué à gauche ou à droite. 

(68) Eux autres, ils parlent /tut/ 

(69) Ils sont /tUt/ venus, eux autres 

S'il y a un objet, le groupe formé du pronom modifié se placera après cet 

objet ou au début de la phrase. 

(70) Ils aiment /tUt/ la musique, eux autres 

Le groupe formé par le quantificateur suivi d'un numéral se comporte comme 

les autres syntagmes s'il y a un nom. 

(71) Les vingt professeurs sont /tut/ venus 

Si le N est effacé, /tUt/ après un verbe simple en fin de phrase semble 

bizarre. 

(72) ? Les vingt viendront /tut/ 

Mais nous sommes sans doute là en présence de contraintes de surface, puis­

que la phrase (73) ne semble poser aucun problème. 

10. Nous n'avons pas étudié de façon exhaustive les phrases du type : 
les enfants, ça aime /tUt/ les vacances. 
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(73) Les vingt viendront /tut/ si on les invite 

4.2 En position objet le français du Québec, comme le français standard, 

fait une distinction entre le verbe simple et le verbe composé. Avec le 

verbe simple, /tUt/ se place obligatoirement devant le SN. 

12 
(74) Les enfants mangent tous les gâteaux 

Avec un verbe composé, /tUt/ se place soit devant le SN, soit à droite de 

l fauxil ia ire , c fest-à-dire au même endroit que /tUt/ l ié au sujet. 

(75) Les enfants ont / tu t / mange le gâteau 

Le groupe formé d:un numéral a un comportement identique. 

(76) Mon enfant a / tut / mange les vingt gâteaux 

Le pronom /tUt/ +humain ne se rencontre pas sans clitique. 

(77) Ve vois /tUt/ 

(78) V 'a t /tUt/ vu 

(79) *Je rencontrerai / tut / eux autres 

(80) *Jrai rencontré / tu t / eux autres 

(81) V a t /tUt/ rencontré eux autres 

Cette contrainte n'existe pas pour tout pronom -humain 

(82) Je vois /tut/ 

(83) J1ai /tUt/ vu 

Le pronom associé à un clitique, qu'il soit +humain ou -humain se place 

obligatoirement à droite du verbe simple, mais sa place est facultative 

avec un verbe composé. 

(84) Mon enfant les mange /tut/ 

11. Le groupe tous les deux semble difficilement separable, mais cette 
indissociabilité ne s'étend pas à tous les numéraux. 

12. Dans cette position, il y a alternance de prononciation : /tu/ et 
/tut/. 
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(85) Mon enfant les a mangés /tut/ 

(86) Mon enfant les a /tut/ mangés 

Si le pronom est modifié, la position finale semble bizarre, sauf s'il y 

a une expansion quelconque. 

(87) ? Je les ai vus /tut/ eux autres . 

(88) Je les ai vus /tut/ eux autres en rêve 

4.3 Le comportement de /tUt/ lié à un SN objet indirect plein est le mê­

me, qu'il s'agisse de phrases contenant un verbe simple ou un verbe compo­

sé. /tUt/ peut se placer, soit devant le SN, soit à droite du verbe sim­

ple ou à droite de l'auxiliaire dans les phrases à verbes composés, comme 

pour les cas déjà examinés. 

(89) Je -pense à /tut/ mon affaire 

(90) Je pense /tut/ à mon affaire 

(91) Je parle à /tut/ mes voisins 

(92) Je parle /tut/ à mes voisins 

(93) J1 ai parlé à /tut/ mes voisins 

(94) Jfai /tut/ parlé à mes voisins 

(95) J'ai rêvé à /tut/ mes amis 

(96) J'ai /tut/ rêvé à mes amis 

(97) J'ai souri à /tut/ mes amis 

(98) J'ai /tut/ souri à mes amis 

(99) J'ai pensé à /tUt/ mes problèmes 

(100) J'ai /tUt/ pensé à mes problèmes 

(101) J'ai pensé à /tUt/ mon affaire 
13 

(102) j'ai /tUt/ pensé à mon affaire 

Dans un groupe comprenant un pronom modifié, le comportement de /tUt/ est 

le même que celui qui est décrit ci-dessus. 

13. Dans la phrase (102), /tUt/ ne semble pas être relié à "mon affaire"', 
cette phrase est interprétée plutôt dans le sens de : j'ai pensé bien 
comme il faut à mon affaire. 



86 cahier* de linguistique n° 9 

(103) Je rêverai à /tUt/ eux autres 

(104) Je rêverai /tUt/ à eux autres 

(105) J'ai rêvé à /tut/ eux autres 

(106) J'ai /tUt/ rêvé à eux autres 

La place de tout pronom -humain ne semble pas varier. 

(107) II a pensé à /tUt/ 

(108) ? Il a /tUt/ penséU 

Si l'objet est cliticisé, on aura soit (109), soit (110). 

(109) Je leur ai / t U t / parlé 
(110) Je leur ai / t u t / parlé, à eux autres 

4.4 II est difficile de cerner le comportement de /tut/ par rapport aux 

prépositions. De, dans certains cas, semble permettre la séparation de 

/tUt/ et du SN ou du pronom. 

(111) J'ai /tUt/ parlé de mes amis 

(112) J'ai /tUt/ parlé d'eux autres 

(113) J'ai /tUt/ discuté de ça 

(114) Je me souviens /tUt/ de mes confrères de classe 

Cependant (115) est agrammaticale. 

(115) *TZs sont /tUt/ venus des coins du monde 

Avec, au sens plein, ne permet pas de lier /tUt/ à un SN. 

(116) *Je vais /tut/ partir avec mes amis 

Le résultat est le même avec pour 

(117) *Elle fait / t U t / un gâteau pour ses enfants 

a i n s i qu 'avec après. 

(118) ?*Jean court / t u t / après les filles 

14. Certains locuteurs acceptent (108). Il est possible que "penser" 
se recatégorise pour admettre un objet direct. 
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Dans (119) et (120) où nous avons la préposition sur, le /tUt/ serait lié 

à la pluie et non à enfants. 

(119) La pluie va /tUt/ tomber sur les enfants 

(120) La pluie va IWiXl tomber sur eux autres 

Si /tUt/ fait partie d'un SN complexe à sens possessif, il ne peut 

être associé à un SN en dehors de ce syntagme.' 

(121) J'ai rencontré le mari de toutes mes amies 

(122) *J'ai /tUt/ rencontré le mari de mes amies 

(123) J'ai /tUt/ rencontré leur mari 

S'il y a deux syntagmes auxquels /tUt/ peut être associé, /tut/ sera asso­

cié à celui qui est le plus près de lui. 

(124) La mère a /tut/ coupé'les cheveux à ses enfants 

Ce dernier cas représente peut être davantage la co-occurrence de deux SN 

objets plutôt qu'un SN complexe. Avant d'aborder cet aspect, mentionnons 

qu'il y a au moins un cas de SN complexe où /tUt/ peut être séparé du SN, 

celui du groupe tout ce que 

(125) J'ai /tUt/ dit à Pierre ce que je pensais de lui 

S'il y a deux SN objets dans une phrase simple, /tUt/ sera associé 

à celui qui est le plus près de lui. 

(126) J'ai /tUt/ donné à mes enfants la possibilité de gagner 

leur vie 

Le résultat peut parfois paraître bizarre, comme dans la phrase suivante : 

(127) ? J'ai /tUt/ donné la possibilité due gagner leur vie à 

mes enfants 

mais cette phrase est parfaitement acceptable si l'on remplace possibili­

té par moyen. 

15. Notons cependant que, dans ce cas, /tUt/ ne se rapporterait qu'à une 
partie du syntagme, c'est-à-dire leur. 

16. On a "tout qu'est-ce que", dans certains cas. 
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(128) J'ai /tut/ donné les moyens de gagner leur vie à mes 

enfants 

4.7 La proximité ne joue pas si l'on a à droite et à gauche de /tUt/ deux 

syntagmes auxquels il peut être associé. Dans les phrases où la forme ver­

bale est simple, /tUt/ peut se trouver immédiatement à la gauche du SN ob­

jet et se rapporter au sujet. Les résultats ne semblent cependant pas 

créer d'ambiguïté, car il y a alors une pause entre le quantificateur et 
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l'objet . 

(129) Les Français aiment / t u t / . | | les bons petits plats 

Dans les phrases où la forme verbale est composée, les situations d'ambi­

guïté semblent fréquentes. 

(130) Mes amis ont /tut/ peinture leur maison 

(131) Mes amis ont /tut/ vu le film 

Il est possible que, dans de telles situations, il y ait une association 

privilégiée avec le sujet. Mais il nous semble plutôt que l'ambiguïté 

sera levée dans le discours et non pas seulement au niveau de la phrase. 

4.8 Kayne rejette les phrases où l'on trouve deux tous dans la même phrase. 

Cependant, cette situation est possible en français du Québec et elle se 

présente sous deux formes : 

a) il y a une pause, et chaque /tUt/ peut être associé 

à un SN différent 

(132) Mes enfants mangeront /tut/ || /tut/ la tarte 

b) Il n'y a pas de pause, et les /tUt/ (deux ou plus) pren­

nent un sens adverbial. 

(133) Mes enfants mangeront /tut - tuf/ la tarte 

(134) Je veux /tUt - tUt - tUt/ la vivre, ma vie 

Nous n'avons cependant pas tenu compte de ces phrases dans notre analyse. 

17. L'aspect phonétique et phonologique demanderait à être approfondi. Il 
est possible que les usagers de la langue évitent l'ambiguïté au moyen 
de /tu/ et même de /tus/ et cela, même pour ceux qui utilisent /tUt/ 
de façon prédominante. 


